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« grille de lecture »
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Systémiques

CommunsEau
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Physico-chimie

L’eau sur Terre une réalité 
circulante
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Biologie

L’eau liquide est essentielle à la vie
• La proportion respective de sodium, de potassium et de chlorates 

dans les tissus humains est similaire à celle des océans

Echanges indispensables et constants entre eau/milieu 
interne et eau/milieu externe

En quantité, le manque d’eau et l’excès d’eau, la mauvaise 
qualité de l’eau, sont pareillement redoutables pour les 
humains, pour l’eau externe comme pour l’eau interne.
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Cultures et civilisations

Pour l’eau « source de vie » : un tissu dense de relations entre 
les humaines et les eaux : sacré, symbolique, imaginaire…

Pour l’eau ressource : un enjeu majeur de régulation 
(quantité et qualité) pour les sociétés humaines qui gagnent 
en taille (depuis l’origine des communautés humaines ?)
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Approche systémique 
problémique / stratégique

Dans l’action : pour un acteur confronté à un problème de 
quantité ou de qualité d’eau et qui souhaite l’améliorer. 
Atteindre cet objectif ne peut se faire que par la mobilisation de 
multiples autres acteurs aux très forts degrés d’autonomie à ses 
côtés (pouvoirs publics, acteurs économiques, autres acteurs de 
la société civile…) pour participer à un comportement 
d’ensemble coordonné à l’échelle d’un territoire. Une situation 
de gestion aux caractéristiques très spécifiques mais qui se 
généralise : comment susciter cette implication au travers 
d’accords volontaires négociés ? 



1. Dans un bassin, l’eau circule
2. Nous sommes tous offreurs et 

demandeurs de qualité d’eau
3. Sur une « masse d’eau » donnée, 

l’eau met en relation les riverains
➢ Une gestion effective existe, en 

période de quiétude les 
interactions sont gommées



1. Un problème apparaît entre un acteur 
et la « qualité » de l’eau

2. En situation complexe et multi-
acteurs, ce problème amène cet 
acteur à questionner l’ensemble des 
interactions en jeu 

3. Chaque acteur établit en les reliant 
une boucle problème-acteur-système
• Les riverains peuvent devenir 

rivaux

Aux boucles systémiques 
problème-acteur- système



Chaque acteur établit sa propre 
boucle problème-acteur-
système
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Evolutions et reconfigurations dans le 
temps et dans l’espace
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Ce que nous apprennent les 
nations et sociétés premières

« L’eau c’est la vie »

Unité du vivant / Un « milieu commun »
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Le fleuve Whanganui, en Nouvelle-Zélande
Te Awa Tupua - (décrypté par Ferhat TAYLAN)

Te Awa Tupua is an indivisible and living whole from the mountains to the sea, 
incorporating the Whanganui River and all of its physical and metaphysical 
elements.
« Ko au te Awa, ko te Awa ko au: I am the River and the River is me »

“Te Awa Tupua is a singular entity comprised of many elements and communities, working 
collaboratively for the common purpose of the health and well-being of Te Awa Tupua”.
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Ce que nous apprennent 
communautés auto-
organisées dans leurs 
territoires

Gestion d’une « ressource commune »
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Dans la littérature :

▪ E. Ostrom et ses travaux sur les communs : des communautés auto-

organisées.

▪ Ces « communs » semblent se porter d’autant mieux qu’ils sont

mis à distance de l’Etat et du Marché.
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La gestion traditionnelle de l’eau

17

Khettaras et séguias
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Des règles de gestion « négociées »

Interdiction de vendre les terres en dehors 
de la tribu, etc. 

Les droits à l’eau sont tous soumet à des 
obligations, comme la protection et 
l’entretien des prises d’eau et des canaux 
de distribution.

L’eau est un bien appartenant à la tribu des Ait 
Tdoght. 

La cueillette des dates commence le 1er jour d’octobre (…) quiconque 
commence la cueillette avant l’échéance prévue, est passible d’une amande
de 2 mitqals.
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Gestion par des communautés locales de l’eau

- De l’eau locale, superficielle essentiellement

- Population et périmètre limités (petit cycle de 
l’eau)

- Population homogène culturellement et du 
point de vue de ses projets vis-à-vis de l’eau, 
vitale pour irriguer, et pour éviter ses 
débordements

- Des moyens techniques peu impactants, ayant 
une faible capacité de transformation des 
milieux

- Une co-évolution lente
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2015 – Coriat, Le retour des Communs

• une ressource

• une répartition des droits autour de cette 
ressource

• et des règles de gouvernance … 

➔Un commun, un tout …

…qui visent à préserver cette ressource et assurer la 
reproduction de la communauté des ayants droit

« Ressource »
« naturelle »
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- ➔ Systémique / Eau / Commun : les communautés 
locales des usages de l’eau

- Ressource commune, usages, droits d’accès, eau 
d’irrigation, gestion fonctionnelle…

- Une relecture avec moins de densité du tissu 
relationnelle, a priori moins de dimensions en jeu.

- Du commun communautaire.
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Et aujourd’hui ?
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Physico-chimie

Changement climatique et 
grand cycle de l’eau…
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Physico-chimie

Nappes phréatiques

(Oasis de Tinghir, audit Herbasse), audit 
gravitaire Vaucluse)
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Physico-chime

L’attention aux micros-
circulations
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Physico-chimie

Le grand cycle de l’eau…

La qualité de l’atmosphère, les 
riverains-rivaux sont à l’autre 
bout du monde…
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Biologie

« One ealth »

Gaïa
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il y a quelques années une communauté autochtone qui réside un peu au nord des hachoires là où j'ai passé quelques 
années en Amazonie équatoriale est venu à Paris pour demander, c'était à l'occasion de la COP 21, pour demander la 
reconnaissance légale de son territoire en fondant son argumentation sur le fait que ce territoire était caractérisé par des 
relations matérielles et spirituelles, c'était les termes employés, d'une très grande originalité entre humains et non humains 
autrement dit ce que c'est membre de la communauté de Sarayaku demandait ce n'était pas la reconnaissance d'un 
territoire du fait d'une autochtonie qui dans les circonstances présentes qui est un peu difficile à établir parce que les 
populations bougent beaucoup dans cette partie de l'Amazon Equatorienne ni même en arguant de la de la protection 
nécessaire contre des spoliations territoriales potentielles parce que des compagnies pétrolières rodaient dans les parages 
mais en mettant l'accent sur le fait que ce qu’il fallait protéger c'était moins une terre qu'une relation et comme cette 
relation se donnait à voir de façon spécifique et se déployer de façon spécifique dans un territoire particulier la protection 
du territoire était devenue nécessaire pour protéger cette relation ça c'est une forme très originale parce que la plupart du 
temps dans les luttes autochtones prennent le langage au fond ou bien des luttes écologiques c'est-à-dire qu’il s'agit de se 
protéger contre la pollution contre la déforestation contre la destruction et c'est vrai c'est normal ou bien des luttes 
politiques des mouvements d'extrême gauche en disant ne nous refusons la propriété par le capital de notre de nos 
territoires etc.

UBC Université du Bien 
Commun à Paris · 13 avr. 
2023
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UE499 - Sociétés humaines et milieux vivants : 
apprivoisements et familiarisations

Un tournant théorique dans les études 
environnementales nous incite à revoir notre 
compréhension de la crise écologique globale que 
nous vivons. Les modélisations 
paléoenvironnementales montrent qu’il y a 12 000 
ans, près des trois quarts de la surface terrestre 
étaient déjà façonnés par les activités humaines de 
chasse, brûlis, déplacement et gestion d’espèces 
(Ellis et al. PNAS 2021 ; Hoffman et al. PNAS 2021).
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SGPE : planification systémique de la 
transition écologique
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Cultures et Civilisations

« Pachamama »

Retour en force de  l’eau « source de vie ». 
Du sacré paganisme / animisme / polythéisme / 
etc., et du sensible, du poétique…
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Cultures et civilisations

Pour l’eau ressource : Il n’y a plus de communautés humaines 
homogènes culturellement et du point de vue des usages (y 
compris au sein du monde agricole)

De multiples dimensions en jeu : qualité, quantité, 
démocratie, non-humains, justice et équité, bien être, sens, 
etc.
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Où est le commun ?
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Approche systémique stratégique vs approche analytique du « commun »

Préservation vs collaboration et co-évolution

Le fleuve un « bien commun » avec ses droits, une entité à 
préserver un « bien commun », ou  Te Awa Tupua une 
nouvelle entité juridique composée des êtres naturels du 
fleuve et des Maoris qui l’habitent ?
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Une gestion traditionnelle en crise. Estimant qu’elles paient un tribut injuste à un 
mode de développement arbitraire qui les condamne, les oasis refusent de mourir 
et lancent un appel au monde pour une mise en œuvre effective du 
développement durable (RADDO)
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Les réseaux gravitaires dans le Vaucluse
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Le grand cycle de l’eau…

Une préoccupation croissante 
de la qualité de l’atmosphère
et non plus seulement  de l’eau 
présente sur les continents
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https://www.en-attendant-
nadeau.fr/2023/07/19/soulevements-terre/

https://www.en-attendant-nadeau.fr/2023/07/19/soulevements-terre/
https://www.en-attendant-nadeau.fr/2023/07/19/soulevements-terre/
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Gestion de l’eau

Eaux, systémiques et communs… Pour recloisonner, séparer, diviser ?

Le local vs le mondial
La raison, la science vs l’intuition vs le sacré, le sensible, l’artistique
Remise en cause des principes démocratiques fondamentaux. K.A 
Wittfogel, l’Etat centralisé et fort (despotique) a été inventé en lien 
avec la gestion de l’eau (développement de l’irrigation et/ou lutte 
contre les inondations) – Livre : Oriental Despotism, 1957.

L’économique vs le social vs l’environnemental
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Et pourtant…
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Gestion territoriale de 
l’eau, en construisant 
des équilibres subtils

Communauté 
homogène

Civilisation 
oasienne
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Saunier ou paludier ?

Paludier et paludière :
https://www.aly-
abbara.com/voyages_personnels/france/bretagne/palu
diers.html

C'est l'ouvrier (ou l'ouvrière) qui travaille dans les 
marais salants. Mais dans la région de Guérande, (en 
Loire Atlantique) le mot paludier désigne l'exploitant 
des marais salants ; il semble qu'il s'agit d'un mot breton 
passé en Français et forgé sur un terme roman, "palut" 
qui veut dire "marais", "marécage", d'origine latine 
passé en breton sous la forme de "palud ". Donc le 
paludier est le concessionnaire d'un palud, celui qui met 
en valeur les baules (vasières herbues du rivage) et les 
exploite. 

https://www.aly-abbara.com/voyages_personnels/france/bretagne/paludiers.html
https://www.aly-abbara.com/voyages_personnels/france/bretagne/paludiers.html
https://www.aly-abbara.com/voyages_personnels/france/bretagne/paludiers.html
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Agriculteur irriguant ou faire circuler 
l’eau dans le territoire ?
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Source : Charte de développement 
durable des Vallées Béarnaises et de 
protection de l’ours. Volet 3. Bilan 
patrimonial. Didier Christin, Gilles 
Barouch, Vincent Pupin, Sylvestre 
Parmentier  - Juillet 2001
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Quelle « ressource » gérer en commun ? La ressource commune à ne pas 
surexploiter, c’est la qualité totale de l’eau

1991, Henry Ollagnon: la « qualité totale »

• La Qualité intrinsèque dans tous ses attributs

• La Qualité des relations de chacun des acteurs 
concernés à la Qualité

• La Qualité de la relation des acteurs entre eux par 
rapport à la Qualité

Une « qualité » que personne ne peut obtenir 
et prendre en charge seul.

• Des qualité trans-appropriatives

Se décentrer

L’espace d’un commun « stratégique »
Prendre en charge en commun la « qualité totale » de l’eau
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Changer sa gestion pour une autre, avec un objectif de qualité différent/supérieur

Améliorer la gestion de la qualité totale de l’eau

Chercher à améliorer simultanément :

- la qualité intrinsèque (réalité circulante)

- la qualité de la relation de chacun à la 
qualité intrinsèque

- La qualité de la relation des acteurs entre 
eux par rapport à la qualité intrinsèque

Néguentropie et prise en charge anthropique 
(« néguentropie anthropique » : créer de l’ordre)
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Trois modalités de prise en charge qui sont 
complémentaires, concurrentes et 
antagonistes (principe dialogique, Morin) à 
combiner au cas pas cas.

• La prise en charge individuelle

• La pris en charge collective (ou par délégation)

• La prise en charge en commun

Une entité stratégique pertinente: le territoire

Dernière mise en garde, la gestion en commun :
un mode de gestion complémentaire de la gestion 
individuelle et de la gestion collective
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